
Une telle démarche ne peut s'accomplir que dans la confiance . 
• Confiance en Dieu, qui nous envoie son Esprit comme maître 

d'œuvre . 
• Confiance qui s'est peu à peu établie grâce au travail commun 

réalisé dans tous les secteurs de notre vie diocésaine.  
• Confiance qui a permis en oeuvrant  ensemble, de se connaître 

et de s'apprécier. 
 

Il ne peut pas en être autrement. Les relations entre l'évêque, les 
prêtres, les diacres et l'ensemble de la communauté diocésaine 
supposent un a priori de confiance  sans lequel rien de ce que 
nous avons fait et qui nous reste à faire n'aurait pu voir le jour. 
 

Cette invitation à la confiance, qui est pour moi une conviction, est 
explicite dans ce passage de Lumen Gentium que voici:   
"Que les laïcs  manifestent donc aux pasteurs, leurs besoins, leurs 
désirs, avec cette liberté et cette confiance qui conviennent à des 
fils de Dieu, des frères dans le Christ. Ils peuvent et même parfois, 
ils doivent donner leur avis en ce qui concerne le bien de l'Eglise  " 
(Lumen Gentium n°38) , et le texte poursuit un peu plus loin: "les 
pasteurs doivent reconnaître, promouvoir la dignité, la 
responsabilité des laïcs dans l'Eglise, utiliser leur avis prudent". 
 

Je profite donc de cette lettre pastorale pour vous redire ma 
confiance et toute ma reconnaissance pour la part active que vous 
prenez au service de notre église diocésaine.  
 

Je veux aussi vous dire ma certitude que cette collaboration 
confiante du Peuple de Dieu avec ses pasteurs, et cette volonté de 
porter ensemble le souci de l'avenir, seront fécondes pour annoncer 
la Bonne Nouvelle, car elles feront de nos communautés 
chrétiennes des familles missionnaires . 
 

Je souhaite que notre chemin synodal soit l'occasion de  promouvoir 
davantage notre communion, selon les orientations conciliaires de 
la Constitution dogmatique sur l'Eglise: Lumen Gentium. 
 

IV-CONCLUSIONS:  
 

Cette lettre pastorale est adressée à tous. Si on le souhaite, on 
pourra la lire et la partager: 
• en petits groupes dans les paroisses, 
• dans les communautés religieuses, 
• en doyennés, 

 

C'est là, le cœur  de  notre démarche synodale.  
Comment pouvons-nous songer à illuminer les hommes de la 
lumière du Christ,  
• s'Il ne brille pas dans nos yeux,  
• s'Il ne resplendit pas sur le visage de l'Eglise ?  
Si le baptême s'appelle aussi "illumination", c'est parce que le 
baptisé devient  
" lumière dans le Seigneur pour se conduire en enfant de lumière" 
Ep 5/8 
 

Tel est le préalable dont il faut reprendre vive conscience en 
commençant cette nouvelle année pastorale et en entrant dans la 
phase effective de nos assemblées synodales de doyenné. 
 

II-FORMER EN CHRIST UNE FAMILLE QUI DONNE ENVIE A 
D'AUTRES DE LA REJOINDRE: 
 

Avec les Pères du Concile Vatican  II, nous affirmons que: "tous les 
hommes sont appelés à cette union avec le Christ de qui nous 
venons, par qui nous vivons, vers qui nous tendons" (Lumen 
Gentium n° 3).  
 

Mais qui vont-ils trouver pour les accueillir ? Cette question se pose 
concrètement dans notre diocèse, par exemple pour les 
catéchumènes et les néophytes (nouveaux baptisés). 
 

Notre église diocésaine offre-t-elle les meilleures conditions pour 
être ce "trait d'union" qui permet à tout homme de rencontrer le 
Christ ?  

 

La démarche synodale est un examen de conscience par lequel 
nous cherchons, ensemble, la meilleure manière de rendre nos 
communautés chrétiennes plus aptes à devenir des 
• lieux de prière, de vie, de rencontres, d'accueil, d'écoute, de 

partage, où chacune et chacun a sa place, où il se sent chez lui, 
attendu et aimé. 

•  lieux où nous ne "fonctionnons" pas, mais qui donnent envie à 
d'autres de vivre ce que nous vivons , parce que les chrétiens 
que nous sommes font plaisir à voir, heureux d'appartenir au 
Christ et à l'Eglise. 

• lieux où nous puisons des forces neuves pour vivre le quotidien 
et œuvrer  avec ceux que nous côtoyons à bâtir un monde plus 
humain. 
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